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RALLYE CHOUAN : FÊTE DE LA CHASSE ET DE LA VÉNERIE AU PARC SOUBISE 

Il y a fort longtemps déjà que la véne-
rie a acquis ses lettres de noblesse 
en Bas-Poitou, province qui couvrait 
autrefois le département de la 
Vendée. 
Beaucoup de célèbres veneurs sont 
originaires de cette contrée où ils 
découplaient : Jacques du Fouilloux, 
Le Coulteux de Canteleu, Gaffet de 
La Briffardière, Le Verrier de La Con-
trie, le Comte de Chabot, pour ne 
citer que les plus connus. 
C'est du bocage vendéen que sor-
taient autrefois les plus belles meu-
tes : chiens blancs greffiers du Roi, 
Vendéens et Poitevins. 
Le premier annuaire de vénerie, paru 
en 1981, dénombrait soixante-dix 
équipages en France, et parmi ceux- 

ci, deux avaient leur chenil en Loire-
Atlantique, dix dans la Vienne, huit 
en Vendée. Ainsi donc, près de la 
moitié des équipages recensés 
étaient regroupés dans notre région, 
dix-huit pour les provinces de Poitou 
et Bas-Poitou. 
Au mois de septembre 1984, deux 
cent quatre vingt-un équipages 
étaient recensés, dont cinquante-
cinq pour les mêmes départements ! 
Parmi ceux-ci cent-neuf équipages 
de grande vénerie, dont vingt-et-un 
dans nos contrées 
Aussi, la tradition de la vénerie est-
elle bien ancrée et bénéficie d'un 
large support populaire. La compo-
sition de nos équipages, le nombre 
de personnes suivant nos laisser- 

courre, en sont une preuve écla-
tante. 
Afin de mieux présenter la vénerie au 
public, un équipage du bocage ven-
déen, le Rallye Chouan, organise 
tous les ans au mois de juillet une 
grande fête de la chasse et de la 
vénerie dans le cadre prestigieux et 
historique du Parc Soubise, à Mou-
champs, un haut-lieu de la vénerie 
dans l'Ouest de la France, propriété 
de la famille de Chabot. 
Tous les ans, cette fête prend plus 
de lustre et d'ampleur ; cette année, 
le 7 juillet, plus de treize mille person-
nes ont marqué leur intérêt pour la 
chasse en général, et la vénerie en 
particulier, en venant assister au 
spectacle « non-stop » qui leur était 

proposé et en se pressant autour des 
nombreux stands. 

Un concours national de saut d'obs-
tacles avait attiré les meilleurs cava-
liers de la région et c'est ainsi que 
plus de deux cents concurrents se 
sont succédés sur le terrain durant 
toute la journée. 

Très tôt, les cages à chiens s'étaient 
remplies des races des 4e 5e,  6B 7e 
et 8e groupes. En effet, cette année, 
une ouverture importante avait été 
faite en direction des chiens d'arrêt 
et ainsi tous les groupes de chiens de 
chasse étaient représentés. Plus de 
mille deux cents chiens ont été sou-
mis aux jugements des quatorzes 
juges qui officiaient. 

A onze heures, une messe solennelle 
de Saint-Hubert était sonnée par une 
douzaine des meilleures trompes 
présentes. 
Simultanément, un concours de tir 
à l'arc, un concours de déterrage, un 
concours de ball-trap, et un con-
cours de trompes de chasse se 
déroulaient devant un nombreux 
public. 
Les démonstrations de dressage de 
chiens d'arrêt et de travail, de chiens 
de sauvetage ont été particulière-
ment appréciées. 
De nombreux stands d'armurerie, de 
coutellerie, de sellerie et d'articles de 
chasse permettaient à chacun de 
trouver l'article recherché. 
Le stand monté par la Fédération 
départementale des Chasseurs de la 
Vendée et l'Office National de la 
Chasse a été très apprécié. 
Les fauconniers, pour leur part, ont 
pu montrer leurs oiseaux au public 
et faire partager leur passion pour le 
mode de chasse qu'ils pratiquent. 
En fin de journée, la présentation des 
équipages monopolisa l'assistance ; 
outre les équipages de petite véne-
rie, se succédèrent sur le terrain le 
Rallye Bretagne, l'Équipage Brissac, 
le Rallye Vendéen, le Rallye Saint-
Louis, l'Équipage de Teillay, le Rallye 
Aunis-Poitou, et bien sûr, le Rallye 
Chouan. 
La présentation était suivie d'un drag 
à travers les étangs et d'une curée 
dans une vaste clairière. 
C'est par un feu d'artifice sur les 
plans d'eau que se termina la jour-
née, les gerbes multicolores étant 
entrecoupées des sonneries des 
trompes dans la nuit. 

Les organisateurs n'avaient bien sûr 
pas oublié la restauration qui, midi et 
soir, était assurée sous un immense 
chapiteau sous lequel, en nocturne, 
l'on pouvait danser au son d'un 
orchestre. 

Il demeure sans doute quelques 
imperfections dans l'organisation de 
cette fête qui met en oeuvre plus de 
quatre cents bénévoles, mais chaque 
année la machine se rôde un peu 
mieux de manière à offrir tou-
jours plus d'intérêt pour un nombre 
croissant de visiteurs, ainsi que de 
manière à présenter toutes les for-
mes de chasses pratiquées. 
Pour l'année prochaine, la date en 
est d'ores et déjà fixée au 13 juillet 
1986, et nous y donnons rendez-
vous à tous les amis de la chasse et 
de la vénerie ! 

Fabrice Rogeon 
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